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Stratégie nippone 

 Le Japon ne semble pas à bout de souffle. Bien que sa poussée marque un 
ralentissement certain, il continue à exécuter des attaques dans toutes les directions. 

 Après avoir tenté et réussi un débarquement dans la Nouvelle-Guinée et dans 
les îles Salomon, les forces nippones ont arrêté là leur marche vers le sud pour 
concentrer ailleurs leurs efforts. C’est contre Singapour, les Indes Néerlandaises et la 
Birmanie qu’elles dirigent aujourd’hui leur activité. 

 Le siège de Singapour a commencé il y a huit jours. Une nouvelle de Tokio, 
reproduite par la radio de San Francisco, annonçait avant-hier que les Japonais avaient 
lancé un assaut contre la forteresse britannique. Depuis, on n’a pas reçu confirmation 
de cette nouvelle. Pendant que les envahisseurs de la Malaisie se livrent à de fiévreux 
préparatifs, l’île de singapour reçoit des renforts de toutes sortes. Sa défense aérienne 
a été renforcée par l’entrée en action des chasseurs américains opérant des bases 
toutes proches de Sumatra. 

 En Birmanie, on signale des escarmouches sur la rivière de Salween que les 
Japonais ont franchie sur certains points. La capitale birmane terminus de la fameuse 
route par où passe le matériel anglo-américain destiné à la Chine, sera défendue à tout 
prix. 

 Les Indes Néerlandaises et en particulier l’île de Java, sont constamment 
bombardées par l’aviation adverse. On peut se demander si cette activité aérienne ne 
constitue pas un prélude à une tentative d’invasion. Cependant, les graves pertes 
subies par la marine japonaise dans les détroits de Macassar démontrent que les 
Hollandais, puissamment appuyés par les avions et les unités de flotte américaine, 
sont en état de rendre coup pour coup et de déjouer les plans de l’agresseur nippon. 

 On doit finalement remarquer que la stratégie du Japon ne varie pas beaucoup. 
Elle consiste à étendre démesurément le front des opérations en vue de disperser les 
forces des Alliés. Mais étant donné l’étendue des ressources anglo-américaines, il est 
à présumer que le Japon se trouvera tôt ou tard incapable d’alimenter en matériel 
l’immense théâtre de guerre qu’il a lui-même crée. En dispersant ses troupes, il espère 
occuper rapidement les points stratégiques vitaux situés dans les mers du Sud. Mais 
cette tactique, parce qu’elle permet à ses adversaires de gagner du temps, pourra 
produire des résultats contraires à ceux qu’escomptent les chefs militaires japonais. 

 

 

 

 



En attendant le printemps… 

 Ayant échoué dans son offensive contre la Russie, l’armée allemande éprouve 
d’énormes difficultés à affronter une situation qu’elle n’avait pas prévue. Hitler se 
disposait à stabiliser le front durant l’hiver. Mais ne tenait aucun compte des skieurs 
et de la cavalerie soviétiques. 

 La propagande allemande avoue l’échec de la campagne de Russie. Elle 
annonce cependant qu’une grande offensive sera déclenchée au début du printemps. 
C’est la première fois qu’un pays en guerre découvre d’avance ses intentions. 

 « Les mois d’hiver seront bientôt passés », avait dit Hitler. En attendant le 
retour du printemps, les Allemands devraient essayer de conserver les positions 
conquises. Les Russes dont les dirigeants manifestent une confiance absolue dans 
l’issue de la lutte, poursuivent méthodiquement leur avance. 

 Leur but n’est pas de contrecarrer les projets futurs de l’ennemi. Ils veulent 
détruire l’envahisseur avant qu’il ne réussisse à regrouper ses forces et à renouveler 
son matériel. 

 Les russes ont jusqu’ici tenu parole. 

 

 

 

 


